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CONTEXTE Les très fortes inégalités géographiques 

d’accès aux soins pèsent de façon importante dans 

l’évaluation du système de santé français. Les 

chirurgiens-dentistes français offrent un exemple 

particulièrement contrasté (carte de zonage Cartosante). 

METHODOLOGIE Cette étude considère les 15 sites 

de formation universitaire existants en France en 

2021. Les données exploitées portent sur le lieu 

d’exercice des chirurgiens-dentistes inscrits au tableau 

du Conseil National de l’Ordre des chirurgiens-dentistes 

(CNOCD) ainsi que leur lieu de formation initiale. Ces 

données et traitements ont été mis à disposition par 

l’observatoire du CNOCD. Nous avons sélectionné les 

chirurgiens-dentistes ayant entre 26 et 41 ans, 

génération rassemblant les jeunes diplômés susceptibles 

de s’installer et excluant les praticiens en fin de carrière 

qui augmenterait la probabilité d’expression de 

déterminants personnels à l’installation, le long du 

parcours de vie.

Nous avons calculé des indicateurs de rétention aux 

niveaux commune et département (part d’anciens 

étudiants installés dans la commune/ le département où 

ils ont été formés) et d’attractivité (part de chirurgiens-

dentistes exerçant dans le département et ayant été 

formés en dehors du département) puis mené une 

première analyse descriptive des caractéristiques locales 

et d’installation (avec ACP). Nous avons ensuite conduit 

une analyse multivariée expliquant ces indicateurs. 

Cette analyse prend uniquement en compte des 

caractéristiques géographiques et des sites 

universitaires. 

RESULTATS

15% des diplômés locaux sont retenus dans la 

commune de formation, 41% sont retenus dans le 

département (moyenne des « indicateurs de 

rétention »). 30% des dentistes exerçant dans le 

département ont été formés en dehors de celui-ci (« 

indicateur attractivité »).

Analyse des composantes principales

Rétention 
département

Dotation

Attractivité diplômés 
extérieurs

Niveau de vie

Taille de l’AU

Taille 
promotions

Analyses multivariées

 

 Rétention dept Attractivité 

Littoral (ref.=non) 16,93 * 17,16** 

Densité de 

chirurgiens-dentistes 
6,90 * -2,70 

Taille des 
promotions 

-0,37 ** - 

Taille de l’aire 

urbaine 
6,9e-03** - 

Part >64 ans -2,58 - 

Pluviométrie - -8,18** 

Niveau de vie médian - 7,31*** 

CONCLUSION

Les politiques mises en œuvre pour lutter contre les 

déserts odontologiques sont prometteuses. Il faudra être 

attentif à retenir les diplômés au niveau régional des 

nouveaux sites universitaires. Le rayonnement semble 

pouvoir se faire au-delà des communes des formations, 

comme autour des sites actuels les moins bien dotés. La 

convention 2023 conditionne une installation à un départ 

dans les zones « non-prioritaires » ce qui pourrait 

reporter des installations sur les zones environnantes. 

Les facteurs de qualité de vie mis en évidence ont un 

impact majeur sur la rétention ET l’attractivité à 

l’installation mais semblent peu susceptibles de changer 

à court terme. 

Problématique générale = la répartition des 

professionnels de santé change t’elle en fonction des 

lieux de formation?

Objectif principal = état des lieux concernant les 

chirurgiens-dentistes

Objectif secondaire = les déterminants locaux de leur 

installation
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